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 Le temps coule! Le temps s’écoule! Bien des lunes ont traversé le temps depuis que je vous ai écrit pour la 

toute première fois dans ce journal. Vous vous rappelez, gens de Saint-Cuthbert, je vous parlais de ma naissance dans 

la nuit des temps et de notre vivre ensemble depuis deux siècles et demi! En 1665, cent ans avant la fondation de 

votre village, Jean Talon me nomma Rivière du Chiquot... 350 ans que je porte ce nom. Je me souviens encore du 

silence blanc de la froidure qui effleurait mes rivages à votre arrivée. Je suis toujours là traversant notre territoire au 

fil des saisons. Celle de l’hiver provoque une certaine torpeur autour de moi, alors j’en profite pour rêver.     

 Récemment j’ai fait un rêve tout à fait extraordinaire. Croyez-le ou non, c’est la première fois de mon                

existence que cela m’arrive et, Dieu sait, si j’en ai fait des rêves. Ah! Comme j’aurais souhaité que ce fut une          

réalité… Je vous raconte.    Il y avait encore ce profond silence blanc qui m’habitait… une quiétude hivernale, calme, 

tranquille, lorsque soudainement une détonation pow pow, whou-ou-ou-ou pow attira mon attention. Vite! Je      

cherchai un endroit entrouvert de mon lit afin de pouvoir mieux écouter. Wow! Éblouissant la nuit, les pétarades de 

feux d’artifices multicolores jaillissaient sous la lune émerveillée. La fumée des feux se transformait en un bouquet           

éphémère… mirage noctambule accompagné d’une rumeur musicale de voix chantantes : « Les premiers arrivants - 

Armés de leur courage - Ont suivi la Chicot - Du fleuve à la forêt ». Ai-je bien compris, on parle de moi? Je rêve! 

Tout à coup, je senti la présence de gens en raquettes foulant le tapis de neige qui me recouvrait. Croutch, croutch, 

croutch... j’entendais la neige frissonner sous leurs pas et leur souffle grelottant de murmures enjoués. Le bonheur 

m’envahit de me découvrir la force de pouvoir supporter tout ce poids… et mon rêve s’estompa.     Le lendemain au 

lever du jour, le soleil, réchauffant mon habitat, me fit prendre conscience que mon rêve était devenu réalité.  
 

 Les célébrations du 250e anniversaire étaient bel et bien commencées. 

Un air de fête flottait parmi les flocons de neige et les rires éclataient de toutes 

parts... Les échos des loups hou - garous hou, les voix enfantines de l’heure du 

conte, les chants de la messe anniversaire, les gens, le cœur et la tête en fête. 

Vous étiez très nombreux au rendez-vous en ce début des festivités.  
 

 Je savais que l’on se préparait depuis un certain temps pour ces                  

réjouissances échelonnées sur les quatre saisons. Quelle place d’honneur vous 

m’avez attribuée lors de vos préparatifs! Je coule de source sur la Place du 250e 

en plein cœur du village. Le calendrier du 250e anniversaire me permet d’être 

un témoin privilégié de vos activités quotidiennes. Je suis présente dans le                

Programme souvenir. Les élèves de la 2e année parlent de moi dans leur article             

« Le moulin Chicot ». Je me cache dans les mots croisés. Je serai présente lors 

du dévoilement de la Place du 250e en mai prochain… et ce n’est pas tout.  
 

 Dernièrement, vous m’avez fait un immense cadeau que mes amies, la 

faune et la flore, apprécient aussi au plus haut point. Vous vous tenez debout 

devant un géant malpropre et agressif à l’égard de notre territoire et notre 

Terre. Vous vous opposez de façon ferme et non équivoque au passage d'un 

oléoduc pétrolier. Quel beau geste pour célébrer notre quart de millénaire et 

pour transmettre à nos enfants des valeurs d’équité, de partage et de solidarité 

sociale. Je vous avoue que notre association est de plus en plus heureuse. 
 

Non, ce n’est pas qu’un rêve... Alors oui! continuons à célébrer notre 250e!              

Et laissons le temps voguer vers le 300e. Je serai là, c’est un rendez-vous. 

Ça m’Chicotte 
nous  rassemble … 
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Notre 250
e… n’est pas qu’un rêve...    

La Chicot  
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Gens d’ici :  
LA  FAMILLE  BOURGEAULT 

 Guy Bourgeault, Cuthbertois d'origine et fondateur de l'actuelle Quincaillerie St-Cuthbert, commence sa vie   

professionnelle en travaillant comme électricien à Montréal, où il acquiert de l’expérience.  
 

 En 1973, il décide de revenir à Saint-Cuthbert et devient entrepreneur électricien. Il fonde alors sa propre 

compagnie, connue aujourd'hui sous le nom de Guy Bourgeault et fils. Dès ses premières années d'exploitation, son 

entreprise emploie de trois à huit hommes, selon les saisons. Son épouse, Yvette Destrempes, également d’origine 

cuthbertoise, lui donne un coup de pouce en s’occupant de la comptabilité. Leur complicité et l’amour du travail   

inspirent leurs enfants, Martin et Josée. C'est ainsi que, dès l’âge de douze ans, Martin s’intéresse au métier de son 

père. Il observe le travail des employés et y met la main à l’occasion. C’est le présage d’une relève familiale certaine. 
 

 De grands projets animent Guy. En 1980, il fait l’acquisition du magasin général de monsieur J. A. Chaput, 

situé au 2044 de la rue Principale à Saint-Cuthbert. Il aménage les locaux des électriciens et, en 1983, y ouvre sa 

propre quincaillerie. 
 

 Témoins privilégiés du succès de leur père, Martin et Josée s’impliquent de plus en plus dans l’entreprise. 

Martin se spécialise en chauffage électrique pour les secteurs résidentiel, commercial, industriel et agricole.                

Josée s’occupe de la quincaillerie avec son employée, Sylvie Dénommée. Elles offrent une gamme variée de produits 

tels que peinture, plomberie, électricité, articles ménagers et bien d’autres choses encore. Le choix est vaste et la        

marchandise bien présentée. 
  

 Aujourd'hui, Christian Lambert, conjoint de Josée, collabore à l'entreprise dans ses temps libres. Maryse  

Turcotte, épouse de Martin, se charge de la comptabilité des deux commerces. Guy et Yvette profitent donc             

maintenant d’une retraite heureuse, entourés de leurs enfants et petits-enfants. Guy pratique la chasse et la pêche avec 

des amis et Yvette l'accompagne au chalet au temps de la chasse. En un mot, tous deux se la coulent douce. 
  

 Il est rare de nos jours qu’un commerce garde pignon sur rue et se transmette de génération en génération. 

Une entreprise familiale au cœur du village contribue toujours à resserrer les liens qui unissent la communauté. 
 

Merci à la famille Bourgeault! Vous êtes des gens de chez nous. Vous êtes proches des gens d’ici. 
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* Texte  : Raymond Bourgeois 

   Photo  : Collection Bourgeault 

 1re rangée :  Guy Bourgeault, Josée Bourgeault,             

 Yvette Destrempes, Maryse Turcotte avec son fils Alexis; 

 2e  rangée :  Christian Lambert, Martin Bourgeault.   



*Texte : Claude Vallières 

  Photo : David Denis 

     Claude Vallières 

 

Grand événement des festivités de l’hiver   
 

Photo-reportage  
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Cérémonie d’ouverture du 250e anniversaire de Saint-Cuthbert 

Le 30 janvier dernier, Saint-Cuthbert a procédé au lancement des   

festivités de son 250e au gymnase de l’école Sainte-Anne. Devant plus 

d’une centaine de personnes, M. Bruno Vadnais, maire et président du 

comité des festivités, a donné le coup d’envoi des réjouissances qui se 

dérouleront pendant l’année 2015. Il a remercié et félicité les membres 

du comité organisateur pour tout le travail accompli et il a invité les 

gens à participer en grand nombre afin que notre 250e soit une réussite 

digne de notre passé. Un quart de millénaire, ça se fête! Ensemble! 
 

Puis, madame Marilyne Beaumier, coordonnatrice des festivités, a           

présenté la programmation des activités pour les quatre saisons.  
 

L’équipe-école a fait un travail remarquable avec les élèves en           

demandant à chacun de réaliser son arbre généalogique. Ils ont aussi 

créé des oeuvres d’art pour décorer le gymnase. Magnifique!   

La cérémonie s’est poursuivie avec la chanson du 250e 

dont les paroles ont été composées par M. Sylvain              

Toupin. L’assistance s’est jointe aux élèves pour chanter. 

… Et que la fête continue! Pourquoi ne pas                                 

accompagner les adolescentes en bougeant                           

au rythme de la danse du 250e... 

… Attention! 

Attention dans 

cinq minutes,             

on allume                   

les feux! 
 

… C’est le      

signal du             

regroupement 

pour la                

randonnée en 

raquettes. 

  



… Des oh! et des ah! ont accueilli les spectaculaires feux d’artifices, tandis que plus de 70 personnes se préparaient 

à braver le froid polaire pour prendre part à la randonnée en raquettes, activité d’ouverture des festivités. La lune 

était de la fête, tout comme elle était présente en 1765 témoin des débuts de notre communauté. Ces heureux ins-

tants, gravés dans la mémoire des participants, font déjà partie de notre histoire! À nous de les transmettre! Et puis... 

… c’est le retour triomphant près du feu réchauffant l’hiver. Nous voilà réjouis d’avoir relevé           

le défi de cette randonnée nocturne. Cette première étape des célébrations du 250e fut un               

véritable succès… À refaire!  250 mercis aux organisateurs! 

Roland Proulx 

Marcel Gagnon  

Artificier, Joliette 

450-752-1783 
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La Fête des neiges 

Après la soupe,                     

comment refuser de goûter             

à la traditionnelle                         

« tire d’érable sur la neige »,                 

produit bien de chez-nous, 

plaisir pour tous,                  

et surtout pour les enfants.  

  

Le samedi 31 janvier, sous un soleil éclatant, la population de Saint-Cuthbert était au rendez-vous pour célébrer  

la saison hivernale. Une ambiance festive régnait sur le site du terrain des sports et du chalet des loisirs.  

Merci à tous les parents venus en très grand nombre avec leurs enfants participer aux activités                               

organisées par le comité de la famille... UN SUCCÈS! 

Ces deux sentinelles avaient pour mission 

de garder la flamme allumée. 

En cette journée de grand 

froid, quoi de mieux qu’une 

bonne soupe chaude           

préparée avec entrain par 

une équipe de bénévoles. 

Une pause réconfortante,                     

bien appréciée. 

Aux activités de la Fête des neiges, les enfants avaient 

l’embarras du choix. Chacun pouvait s’imaginer devenir 

pilote en roulant sur le circuit de karts ou se prendre  

pour un hardi défenseur de son territoire avec son épée. 

Les amateurs de hockey pratiquaient leur sport favori, 

tandis que d’autres, bien emmitouflés dans une voiture 

tirée par des chevaux, visitaient le village. Tout ça sous 

un soleil radieux. Le bonheur! 

Sécurité 

oblige… 

L’entrée du 

site était    

surveillée par 

Mme Céline 

Denis. 

Maman, papa, vite! vite! je veux grimper             

dans les gros jeux gonflables! 



 

Après cette journée en plein air, la fête s’est poursuivie en soirée au gymnase de l’école. Plus de 230 personnes ont 

participé au « Souper communautaire » du 250e. Ce plantureux repas traditionnel fut préparé par l’équipe de Mme 

Mélanie Fafard, tandis que le directeur de l’école, M. François Beaudoin, et son épouse, 

Mme Anne Gucciardi, assuraient le service de bar. Merci à tous les responsables! 

Ci-dessus, M. Richard Lauzon, directeur général de la municipalité, est visiblement heureux de recevoir des mains 

de Mme Mélanie Fafard ce superbe gâteau décoré du logo des festivités. Mmes Florence Delisle Doucet et Colette           

Duval Rémillard nous avaient aussi préparé une agréable surprise en créant des décorations de table rappelant des 

thèmes cuthbertois. On pouvait admirer le logo du 250e et celui des Fleurons du Québec sur les lampions, tandis que          

l’hémérocalle, notre fleur emblématique, décorait joliment sous-verres et abat-jours. Superbes créations. Bravo!  

 

L’orchestre « Robert Sylvestre et ses musiciens » a animé cette           

première soirée musicale. Son répertoire de danses et de chansons     

canadiennes, entrecoupées d’histoires et de devinettes, invite à la            

participation. Bonne humeur et entrain communicatif garantis! 

Prenant la parole, Mme Charlène Guertin, animatrice de la soirée, a d’abord salué les deux co-présidents du 250e,  

MM. Jules Lavallée et Jean-Louis Boucher. Puis, elle a souligné la présence de M. Adélard Lambert et de            

son épouse Mme Philomène Vigneault, représentés par M. Étienne Bertrand et Mme Isabelle Courault. Elle fit          

ensuite un bref rappel du rôle des différents comités des festivités du 250e, en insistant sur l’implication constante 

des bénévoles, sans qui toutes ces activités auraient été impossibles à réaliser. Elle a aussi remercié tous les               

partenaires et les commanditaires pour ensuite présenter les festivités de l’année qu’on retrouvera mentionnées dans 

le Programme souvenir. En terminant, elle a chaleureusement remercié l’équipe-école pour sa grande collaboration.   

 

M. Adélard Lambert et son épouse     

Philomène, surgis du XIXe siècle et pas-

sionnés de traditions, en ont profité  pour 

faire un tour de piste sur des airs anciens. 



 

Tournoi  de  hockey  du  250e  

 
Dans le cadre des festivités du 250e, et par de magnifiques 

journées froides d’hiver, le tournoi de hockey familial              

s’est déroulé lors de la fin de semaine des 30, 31 janvier et           

1er février. Cinq familles s’étaient inscrites : les Bélanger, 

Chênevert, Doucet/Ducharme, Lauzon et Lavallée.   
 

Le tournoi a permis à plusieurs générations de se côtoyer 

alors que pères, mères, frères, sœurs, cousins et enfants 

s’unissaient pour former les équipes. Toutes les parties ont 

donné lieu à du jeu amical mais âprement disputé.  
 

Nous avons eu droit à des demi-finales opposant les Lauzon                  

aux Bélanger et les Doucet/Ducharme aux Lavallée. En  

levée de rideau, le dimanche 1er février, les Bélanger ont 

défait les Lauzon par le pointage de 9 à 2 et, par la suite, les 

Lavallée ont mérité leur place en finale grâce à une victoire 

de 6 à 2 sur les Doucet/Ducharme. 
 

La finale s’est ensuite jouée et les supporteurs présents              

ont assisté à un match enlevant, stressant par moments,   

tandis que les joueurs offraient de superbes pièces de jeu.  

La famille Bélanger l’a finalement emporté par la marque 

de 8 à 5 et tous étaient fiers d’avoir participé. 
 

Le comité organisateur tient à remercier toutes les familles                

présentes pour leur participation et espère reconduire cet 

événement au cours des prochaines années. 
 

Un bel esprit sportif a régné tout                                           

au long du tournoi. Bravo! 
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*Texte : Carl Bélanger 

  Photo : Carl Bélanger 

  Claude Vallières 

LES BÉLANGER  

LES BÉLANGER - LES LAVALLÉE 

LES CHÊNEVERT 

 

U N 
 

S U C C È S 
 

F A M I L I A L 
 

S U R 
 

G L A C E  



Soirées « Saint-Cuthbert en fête » 

Le 13 février dernier, c’était le « Jam » de musique : « Plein feu sur Saint-Cuthbert ». 
 

Tout le monde était invité au Resto Bar St-Cuthbert à participer à cet événement musical.  
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Merci à la propriétaire, Mme Annie Sylvestre, 

qui a contribué au succès de cette soirée en    

accueillant les « jammeux » ravis d’offrir leurs 

musique et chansons. Ce fut une soirée très           

chaleureuse et pleine d’entrain. À refaire! 

L’orchestre « Robert Sylvestre et ses musiciens »  

De gauche à droite :  

                           Jean Dugas, Louisette Sylvestre,  

                           Robert Sylvestre, Germain Rinfret. 

Quel beau trio!                                                                 

Craig Girardin à la guitare,                                 

Serge Ouellet à la clarinette                                             

et Marie-Andrée Joly à l’accordéon. 

Vive la musique! 
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La soirée des bénévoles à la municipalité 

Chaque année avant Noël, le conseil municipal organise 

une soirée en l’honneur des employés municipaux et des 

groupes bénévoles. Un souper traditionnel est servi.             

Ce rendez-vous se déroule dans une ambiance agréable    

et conviviale. Cette soirée est presque devenue une          

tradition et l’équipe du Ça m’Chicotte remercie le conseil 

municipal pour cette initiative communautaire. 
 

Avant le repas, le maire Bruno Vadnais profite de          

l’occasion pour remercier les gens qui s’impliquent    

bénévolement dans la communauté et il les encourage à 

poursuivre leur action. Le maire termine son intervention 

en désignant le BÉNÉVOLE DE L’ANNÉE.  
 

C’est avec un plaisir chaque fois renouvelé que                       

M. le maire en dévoile le nom. Pour 2014,   
 

Monsieur Roland Proulx  
 

a été choisi en reconnaissance pour son implication 

de longue date dans la communauté. Il a accompli un 

travail remarquable lors de la construction et de 

l’aménagement de la place du 250e. À cette occasion, 

on lui a remis une toile de l’artiste peintre Michel 

Beaudoin intitulée « Place du 250e ». 

*Texte  /  Photo 

  Claude Vallières 

Accompagné de son épouse Murielle, et entouré de ses enfants et petits-enfants, Roland a           

accepté cet hommage avec beaucoup d’émotion. Il a remercié plusieurs personnes qui l’ont 

aidé depuis son arrivée à Saint-Cuthbert. C’est avec fierté qu’il a signé le grand livre de la   

municipalité.    

Après le souper, les gens sont invités à participer à des jeux, à chanter et à danser. Cette année, 

Mme Danielle Martineau, médiatrice culturelle, a proposé des jeux et des danses tirés du     

répertoire d’Adélard Lambert. Voilà une façon amusante de garder notre patrimoine vivant! 

Danielle Martineau 
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             LE DÉVOILEMENT DE LA PLACE DU 250e
 

 

        Sans doute l’événement le plus significatif de l’année 
 

Cette cérémonie aura lieu le samedi, 16 mai en après-midi. 
 

Un comité est à pied d’oeuvre pour mettre en scène une dizaine 

de tableaux représentant des événements historiques qui ont fait 

de Saint-Cuthbert un endroit unique : personnages, décors,          

costumes, textes,  musiques, chanson, danse, symboles…  
 

Pour commencer cette cérémonie, nous vous invitons à             

encercler la Place du 250e en formant une « chaine humaine », 

symbole de notre appartenance et de notre solidarité. Il faudra 

de nombreuses personnes pour créer ce cercle. Soyez là,          

Cuthbertois et Cuthbertoises avec vos invités, afin de participer 

à ce moment « historique » qui sera ponctué de surprises! 
 

Quel magnifique site au cœur de notre village                                

nous allons inaugurer! 

 

Les Bénévoles * 
 

Beaucoup seront surpris   
d’apprendre qu’au jour 
du Jugement dernier     

les bénévoles trouveront     
au paradis une place, 
pour eux spécialement          

réservée, garnie de      
fauteuils confortables,    

de coussins satinés et de    
tabourets pour y poser 

leurs pieds. 

Il n’y aura ni président 
de comité, ni chef de 

groupe, ni covoiturage, 
pas d’équipes en mal  
d’entraîneurs, pas de   

bazar, pas de pâtisseries 
à vendre, rien à agrafer, 

à plier ou à poster,               
et les listes téléphoniques   

seront bannies. 

Et, ô miracle, sur un simple 
claquement de doigts,             

boissons gazeuses et mets fins 
apparaîtront, et les bénévoles 
seront servis comme des rois. 

Mais, demanderez-vous :                
« Qui assurera le service pour 

ces privilégiés?                            
Qui leur rendra justice? » 

Voyons! Ce sont tous ceux qui, 
sur la terre, auront profité des 
autres sans jamais rien faire. 

  

 

Grand événement des festivités du printemps  
 

* Texte d’un auteur inconnu proposé par Florence Delisle Doucet 

Mais le temps roule et file!  

Déjà l’équinoxe du printemps nous invite à trois agréables  

SOIRÉES « SAINT-CUTHBERT EN FÊTE » 

les vendredis 20 mars, 3 avril et 24 avril. 

Ouvrez l’œil! Tous les détails seront dans les Bulletins d'informations municipales! 
 

Et les jours qui s’allongent nous rappellent de nous préparer le cœur et l’esprit pour la fin                    

de semaine des 16 et 17 mai  avec son « Grand événement du printemps ». 

Nous n’avons aucune raison de rater ce rendez-vous! 
 

Pour vous mettre dans le coup    - Consultez votre calendrier du 250e! 

               - Retrouvez la programmation détaillée des fêtes dans le Programme souvenir 

                 qui vous a été distribué et que vous pouvez encore vous procurer à la municipalité. 

RESTEZ À L’AFFÛT : -  La programmation sera affichée dans tous les lieux publics de Saint-Cuthbert! 

     -  Vous recevrez par la poste un DÉPLIANT qui vous informera, entre autres, de l’horaire  

         des activités de ce Grand événement du printemps! 

« Les gens de Saint-Cuthbert ont le cœur à la fête », c’est ce que dit la chanson thème du 250e. Et en effet, le grand 

événement de l’hiver a été un franc succès sur toute la ligne, grâce à plus de 500 personnes qui ont répondu à              

l’invitation du comité des festivités. Ce fut une magnifique participation collective! Un excellent début!   

 

             LE DÉVOILEMENT DE LA PLACE DU 250e
 

 

        Sans doute l’événement le plus significatif de l’année! 
 

Cette cérémonie aura lieu le samedi 16 mai en après-midi. 
 

Un comité est à pied d’oeuvre pour mettre en scène une dizaine 

de tableaux représentant des événements historiques qui ont fait 

de Saint-Cuthbert un endroit unique : personnages, costumes, 

décors, textes, musique, chansons, danses, symboles…  
 

Pour commencer cette cérémonie, nous vous inviterons à             

encercler la Place du 250e en formant une « chaine humaine », 

symbole de notre appartenance et de notre solidarité. Il nous 

faudra beaucoup de monde pour créer ce cercle. Soyez là,          

Cuthbertois et Cuthbertoises avec vos invités, afin de participer 

à ce moment « historique » qui sera ponctué de surprises! 
 

Quel magnifique site nous allons inaugurer 

au cœur de notre village! 



Les nouvelles des jeunes d’ici... 
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*Madame Murielle 

  1re  année 
Grâce à madame Danielle Martineau, médiatrice culturelle, qui vient 

nous visiter régulièrement, nous avons appris qu’Adélard Lambert             

avait enregistré des chansons sur un phonographe du temps de nos      

arrière-arrière-grands-parents. Nous avons entendu la voix de cet homme 

qui avait été gravée sur des rouleaux de cire et qui fut ensuite numérisée           

par des spécialistes. Nous avons fait l’écoute de « EN AS-TU VU? Les 

oiseaux qui ont le bec pointu ».   

Par la suite, nous nous sommes    

enregistrés sur un dictaphone et 

une tablette numérique.  
 

Nous avons observé et comparé               

les ressemblances et les différences 

entre chaque appareil. Nous avons 

voyagé à travers les âges. 

MN 3639    Collection Adélard-Lambert. 

Les oiseaux qui ont le bec pointu. 

EN AS-TU VU?     

_ _ _ _ _ _ _ _ 

 

Collection Lambert, 1925. 

« Appris, j’étais jeune » 

 

En as-tu vu (bis) 

Des p’tits oiseaux qu’ont l’bec 

En as-tu vu (bis) 

Des p’tits oiseaux  

Qu’ont l’bec pointu? 

 

- Oui, j’en ai vu (bis) 

Des p’tits oiseaux  

Qu’ont le bec, qu’ont l’bec, 

Oui, j’en ai vu (bis) 

Des p’tits oiseaux  

Qu’ont l’bec pointu. 

 

- Si t’en as vu, t’en verras plus 

Des p’tits oiseaux  

Qu’ont le bec, qu’ont l’bec, 

Si t’en as vu, t’en verras plus 

Des p’tits oiseaux  

Qu’ont l’bec pointu. 

Bientôt, nous nous mettrons tous 

au bricolage pour reproduire    

un phonographe, cet instrument 

qui nous était inconnu jusqu’ici.  

 

Voici le texte de la chanson que 

nous avons découverte en faisant 

cette  expérience. 

EN AS-TU VU?   

*Madame Sylvie 

  1
re  

année 

         Il était une fois, dans un village nommé Saint-Cuthbert, de jeunes gens qui désiraient poursuivre leurs 

études. Pour ce faire, certains devaient quitter leur village et 

leur famille. Heureusement, le train était là pour les transporter! 

         Pour étudier à Joliette, le billet coûtait 0,75 $ et le voyage             

durait environ trente minutes. De plus, chaque semaine, la              

poche de lavage était envoyée à la maison. Lorsque les Fêtes         

ou les vacances arrivaient, les jeunes revenaient en train à             

Saint-Cuthbert afin de célébrer avec leur famille. 
 

         Aujourd’hui, dans la classe de première année, le train a 

une autre utilité. Afin de faire apprécier encore plus la lecture 

aux enfants, il est garé au « coin lecture » et les élèves peuvent  

y lire leurs livres préférés, bien installés dans un wagon. 

En train de lire! 



Apparemment construit en 1823, le moulin de             

la Traverse Doucet, situé au bas du village           

de Saint-Cuthbert, aurait appartenu à la famille    

Dufresne au tournant des années 1900.  
 

C’est d’ailleurs à cette époque que la famille 

Doucet en a fait l’acquisition. Ce sont eux qui, 

pendant la majeure partie du XXe siècle, exploi-

teront le moulin de génération en génération. 
 

Construit sur la rive droite de la rivière Chicot, le moulin              

fonctionnait à l’eau. La pression d’eau était si forte que la grande 

roue ainsi que tous les engrenages se mettaient à tourner                     

dès l’ouverture de la porte (la trappe). Le moulin comprenait                

différents mécanismes et pièces, chacun ayant sa propre fonction. 

Et l’ensemble avait pour seul et unique but d’approvisionner le bas 

du village en moulées, semences, engrais, farines, sarrasin, etc.   
 

Et puis, c’était aussi l’endroit où on cardait la laine. C’était, semble-t-il, un travail qu’exécutaient surtout les filles et 

les femmes de la famille. Plusieurs étapes se succédaient avant que les « flocons » de laine brute finissent par donner 

de la belle laine à tricoter… Que nos ancêtres étaient débrouillards! 
 

Le moulin à farine était au cœur de l’économie agraire du village. Le bas de Saint-Cuthbert était alors un 

« micromilieu ». On le surnommait même « le coin flambant ». 
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*Madame Annie 

  2e  année 

      Le moulin Chicot   
 

(Suite du Ça m’Chicotte de décembre 2014, p.8)  

Voici des idées tirées des discours préparés par les élèves de 4e année :  
 

Si je devenais le maire ou la mairesse de la municipalité… 
 

… je ferais en sorte que Saint-Cuthbert soit super populaire.                     

J’y inviterais plein d’artistes connus!   Gaelle Morval-Levac 
 

… je creuserais un passage sous-terrain pour éviter que les piétons se          

fassent frapper. Ces derniers pourraient donc marcher en toute sécurité. 

                Marc-Antoine Grégoire 
 

                             … je construirais le plus gros parc aquatique du monde. Il compterait plus de cent glissades d’eau!  

            Mathilde Denommée 
 

 … j’organiserais une fête pour les animaux. Elle comprendrait des activités 

 comme des courses de chiens.  Clara Goulet 

 
 … je construirais le plus gros château gonflable 

 du monde. Ce dernier serait rempli de bonbons! 

               Annabel Dumberry        

 
 

Voici maintenant une des idées de celui qui a été élu par ses compagnons de classe : 
 

« Si j’étais le maire de Saint-Cuthbert, je donnerais ma fortune à ceux et celles 

qui en auraient besoin »…                            Isaac Briand  

*Madame Katia 

  4e année 
Les élections en 4e année… 

Que voulons-nous pour l’avenir de notre belle municipalité de Saint-Cuthbert? 
 

Que ferions-nous en tant que maire ou mairesse? 
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  3e  année 

Avec les élèves j’ai eu une discussion en classe sur l’évolution des fermes laitières à Saint-Cuthbert.                             

Nous avons également regardé des photos à ce sujet. Voici les grandes lignes de ce que nous avons discuté. 
 

        Vers les années 1900, trouver une ferme laitière ne demandait pas une grande expédition puisqu’il y avait                

pratiquement une ferme à chaque porte. Les gens élevaient des vaches pour répondre aux besoins de la famille          

immédiate et, à cette époque, tous les membres de la famille participaient aux travaux. De nos jours, les besoins ont 

bien changé, il reste à peine une ferme laitière dans chaque rang. Mentionnons quelques fermes qui sont encore en 

activité : la ferme Ovila Lauzon du rang Nord, la ferme Fafard du rang Saint-André, la ferme Valrémi du petit rang 

Sainte-Catherine, la ferme Naric du grand rang Sainte-Catherine, la ferme Pirouli du rang Saint-Jean et la ferme    

Albert Sylvestre du rang Sud, pour ne nommer que celles-là. Il est intéressant de suivre l’évolution des fermes          

laitières au fil du temps : par exemple, leur nombre a toujours été en baisse avec les années, tandis qu’on remarque 

une augmentation de la taille des entreprises qui ont survécu. Afin d’en apprendre davantage sur l’évolution de la 

ferme laitière, j’ai interrogé la famille Sylvestre, propriétaire de la ferme Albert Sylvestre inc. 

 

L’évolution des fermes laitières au fil de temps… 

 

 SAVIEZ-VOUS QUE… 
 

Les premières vaches européennes sont arrivées en Amérique du Nord au début du XVIe siècle. 
 

Louis Pasteur, un microbiologiste français, a effectué les premiers tests de pasteurisation en 1862. 

       Cette découverte a permis d’assurer la salubrité du lait et la possibilité de le conserver et de le               

distribuer à l’extérieur de la ferme. On a commercialisé des appareils pour la pasteurisation en 1895. 
 

En 1966, on comptait 62 000 fermes laitières au Québec, comparativement à 5 000 en 2010. 

Monsieur Augustin Sylvestre, père d’Albert          

Sylvestre, était propriétaire de la ferme laitière 

situé au 1140, rang Sud à Saint-Cuthbert vers               

les  années 1900. L’étable était construite en bois.            

Le troupeau comptait de cinq à dix vaches. La 

traite se faisait manuellement : il s’assoyait sur            

un petit banc, chaudière en main, et trayait les 

vaches. La traite pouvait durer une dizaine de              

minutes par vache. Puis, il transvidait le lait          

« tiré » dans des bidons et, afin d’assurer sa           

conservation, il mettait ces bidons dans un puits. 

Ensuite, il allait les porter à la crèmerie du village.  

        Vers les années 1960, monsieur Albert Sylvestre prit la relève de la ferme familiale et, en 1971, il démolit            

la vieille étable pour en construire une toute nouvelle. À partir de ce moment, il put augmenter son troupeau                     

laitier à 20 vaches. La traite des vaches s’effectuait alors à l’aide de trayeuses électriques et le lait était transporté           

« à la main » jusqu’au bassin refroidisseur. Quelques années plus tard, le lactoduc a fait son apparition ce qui a       

facilité la traite puisque, le lait étant pompé, on n’avait plus à le transporter à bout de bras à la laiterie.  
 

        En 1980, la production continue sa progression grâce à l’achat du quota de quelques producteurs avoisinants.                  

Le troupeau passe alors de 20 à 40 vaches laitières. Les programmes d’alimentation du troupeau évoluent et la               

production de lait par vache augmente. Au cours des années 2000, la trayeuse à retrait automatique fait son entrée à la 

ferme. La charge de travail diminue, puisqu’il faut désormais encore moins de temps pour traire les vaches. 
 

        Pour conclure, je trouve qu’il est vraiment impressionnant de constater combien les innovations technologiques                

se propagent rapidement dans les fermes laitières. Dans certaines fermes, on trouve même des robots de traite.                 

Imaginez! C’est à se demander à quoi ressembleront nos fermes laitières en 2100! 

Albert Sylvestre 
 

photo mai 1962 

Quelques années plus tard, c’est à    

la Lowney’s qu’il se rendait avec ses 

bidons et, lorsque la Lowney’s ferma 

ses portes, le lait fut livré chez            

Caillette à Maskinongé. 

Albert Sylvestre 
 

photo juillet 1961 



*Madame Véronique 

  5e / 6e année 

Je m’appelle Guillaume, je suis en 5e année dans la classe de 5e et 6e. J’habite à Saint-Cuthbert depuis déjà 11 ans. 

Je demeure dans le rang Saint-André. En classe, nous avions à présenter notre vision de Saint-Cuthbert en faisant des liens 

avec les cours d’univers social. Alors, c’est mon texte qui a été choisi pour le journal. Je vais donc vous présenter ma vi-

sion de Saint-Cuthbert à travers le temps. 

Autrefois, vers 1820, l’église de Saint-Cuthbert était beaucoup plus grosse qu’aujourd’hui puisque les clochers 

avaient trois étages. Les personnes de notre village devaient être fières de leur magnifique église. À cette époque,                    

les églises représentaient tout pour eux. Le dimanche, les habitants de Saint-Cuthbert s’y rendaient pour prier. Puis,                  

en 1839, le choléra frappe la région de Berthier. On constate que Saint-Cuthbert vit           

aussi cette misérable épidémie. On remarque alors 39 décès dans la seule période comprise 

entre juillet et octobre. Les citoyens firent preuve de courage durant cette période. Cette 

épidémie aurait pu tuer tous les gens puisque nous n’étions que 3 900 à cette époque. 

Aujourd’hui, l’église est un lieu beaucoup moins fréquenté parce que les gens   

sont moins pratiquants qu’autrefois. Le clocher de l’église est également beaucoup moins 

haut qu’avant. Maintenant, à Saint-Cuthbert, il y a plus de commerces, comme Volaille    
Giannone, Amaro et le dépanneur. Ensuite, les routes sont plus belles qu’auparavant. Les 

gens sont très satisfaits des routes. Les déplacements entre les villages sont beaucoup plus 

faciles qu’autrefois. 

Je crois que plus tard il y aura beaucoup plus de circulation à Saint-Cuthbert, parce 

qu’il y aura plus d’habitants. Je crois aussi qu’il y aura beaucoup moins d’agriculture parce 

que les gens s’intéresseront à autres choses. 

             C’était ma vision de Saint-Cuthbert au fil du temps. J’espère que Saint-Cuthbert 

restera le petit village qu’il a toujours été.                             Écrit par Guillaume Chrétien 

*Madame Christine 

  5e année 

      Pour moi, dans l’école du futur, chaque élève aura son propre professeur chez lui. Comme ça, les 

élèves auront de l’aide aussitôt qu’ils le désireront. Les étudiants écriront avec leur pensée. Ils auront 

une seule heure de classe par jour afin de passer plus de temps en famille.  Renaud Bergeron 

      Les livres seront interactifs. Si vous prononcez le titre d’un livre, celui-ci apparaîtra sur votre tablette 

électronique.  Jérémi Thibault-Pelletier 

      Nous aurons un ordinateur pour chaque élève de la classe. Les élèves auront chacun leur professeur 

pour avoir plus d’aide.  Laurie Doiron     

      Les professeurs seront des robots.  Jarod Croteau 

      Pour le transport, il y aura des autobus volants ou des téléporteurs.  Philippe Deschênes 

      La technologie sera beaucoup plus évoluée.  Noah Chenard 

      Les autobus pourront ramasser les enfants tout seuls. Peut-être qu’il n’y aura plus de conducteurs.                                                                                               

                        Maxime St-Amant 

 

Ma vision de Saint-Cuthbert à travers le temps...  

Nous avons eu le privilège de rencontrer madame Lucie Toupin. Elle est venue en classe pour   

nous parler de sa vie d’enseignante à Saint-Cuthbert vers 1950, à l’époque des écoles de rang.  

Maintenant, à nous de vous en parler. Voici quelques extraits des textes réalisés par les élèves. 
 

 

      En 1950, l’école n’était pas pareille à celle d’aujourd’hui. L’institutrice commençait à enseigner 

vers l’âge de 17-18 ans. C’était très jeune. Parfois, il y avait des élèves de 5 à 16 ans dans une 

classe « toute mélangée ». L’enseignante enseignait toutes les matières. À partir de la 5e année, les 

élèves avaient 30 minutes d’anglais par jour. Ils devaient apprendre beaucoup plus de choses par 

cœur qu’aujourd’hui.  Élisabeth Bergeron 

L’école à travers le temps… 

      L’enseignante devait allumer le poêle à bois s’il faisait froid. 

Les élèves devaient se rendre à l’école à pied ou à cheval. S’il y 

avait une tempête, il n’y avait pas d’école pour ceux qui habitaient 

plus loin ou les élèves restaient à coucher.  Alexis Veillette 
 

      Le prix des articles scolaires était beaucoup moins cher en 

1950. Par exemple, une gomme à effacer coûtait 1 ¢. Le salaire du 

professeur était seulement de 600 $ par année.  Julien Sylvestre 
 

      Il y avait neuf écoles de rang à Saint-Cuthbert. Mais, aujourd’hui, elles ne sont plus toutes existantes.  Alexis Durand 
 

      Si l’enseignante se mariait, elle ne pouvait plus enseigner.  Lili-Rose Pelchat 
 

      Les professeurs donnaient une dictée par jour. Certains professeurs donnaient un coup de règle par faute dans la dictée.    

Il y avait aussi un inspecteur qui venait vérifier si les élèves et l’enseignante faisaient bien leur travail. Dans une année,           

il y avait 205 jours d’école, alors que maintenant nous en avons seulement 180. Pour finir, toutes les écoles de rang de           

Saint-Cuthbert ont fermé entre 1958 et 1960.  Safia Richmond 

Imagine 

   l’école              

      du 

        futur… 



Page 16 *Lucie Lavallée 

  6e  année 

En 6e année, les élèves ont reçu la visite de M. le 

curé Raymond Bourgeois. Il est venu leur parler 

de l’Église et expliquer les différentes traditions            

religieuses que leurs grands-parents ont connues. 

À cette occasion, les élèves de la 6e année lui ont 

offert une œuvre d’art collective représentant le 

presbytère, classé monument historique.  

Les traditions religieuses 

Les cloches 
 

Le clocher de l’église de Saint-Cuthbert compte trois cloches. 
  

La cloche Cuthbert pèse 2 000 livres, c’est la plus grosse de notre église. 

Elle sonne dans la tonalité de FA.   

La cloche Marie est la deuxième plus grosse et pèse 1 500 livres. Elle 

joue un SOL. 
 

La cloche Joseph, la plus petite, pèse 1 000 livres et joue un LA. 

Le chapelet  
 

Le chapelet est un collier de « billes » ou de grains, qu’on glisse entre les doigts pour compter des prières. Chaque 

grain représente une prière. Les grains sont regroupés par dix, chaque dizaine équivalant à dix « Je vous salue         

Marie ». Le chapelet compte cinq dizaines séparées entre elles par un grain distancé sur lequel on récite un                

« Notre Père », avant chaque dizaine, et un « Gloire au Père », après. 

Les fêtes importantes 

 

Noël représente la naissance de Jésus. La fête de Noël 

a lieu au solstice d’hiver, c’est-à-dire lorsque les  

jours commencent à rallonger, et nous rappelle ainsi 

que Jésus est la lumière du monde. L’avent est une               

période de quatre semaines pendant laquelle on se 

prépare religieusement pour Noël.  

Vient ensuite la fête de Pâques et tout ce qui          

l'entoure. Le carême est une période de jeûne de cinq 

semaines avant Pâques où, traditionnellement, les 

gens se privent de viande le vendredi. 

Le baptême  
 

Quand un enfant venait au monde, il se faisait baptiser la journée même. Plusieurs bébés mouraient à la naissance, car 

les parents vivaient dans des conditions difficiles. De plus, à cette époque, les gens craignaient que l’âme des enfants 

non baptisés n’aille pas au ciel avec Jésus. Bien souvent, la mère n’assistait pas au baptême de son enfant, car elle 

devait se reposer. L’enfant était accompagné de son père, de son parrain, de sa marraine et de la porteuse du bébé. 

La messe et la criée 
 

La messe dite en latin s’est terminée en 1960. Comme les gens ne connaissaient pas le latin, ils n'y comprenaient pas 

grand chose et ils étaient facilement distraits pendant la messe. La mentalité de l’époque voulait que plus les gens 

étaient maintenus dans l’ignorance, moins ils avaient de pouvoir. Après la messe du dimanche, quelques fois par   

année, un crieur s’installait sur une tribune au bord de la rue pour vendre au plus offrant de petits cochons, des 

poules, de la farine, des œufs ou autre chose à manger. 

    Le chemin de croix et la croix de chemin 
 

Le chemin de croix est composé de quatorze tableaux, appelés aussi « stations », accrochés au mur tout autour de la 

nef de l’église. Ils racontent les dernières étapes de la vie de Jésus. Autrefois, le chemin de croix donnait lieu à une 

cérémonie où on récitait une prière à chaque station. Il y a une croix de chemin dans presque tous les rangs de la   

paroisse. Elle est érigée sur un terrain privé. Les gens s’y rendaient en groupe, principalement en mai, afin de prier 

pour qu’il y ait du beau temps lors des semences. Sur certaines croix de chemin, on remarque un marteau, une lance 

ou une couronne d’épines qui symbolisent la mort de Jésus sur la croix. 

Lors du dimanche des Rameaux, on célèbre l’entrée de Jésus, tel un roi, à Jérusalem. Le Jeudi saint rappelle                      

le dernier repas de Jésus avec ses disciples. Le Vendredi saint commémore la mort de Jésus sur la croix.                   

Les cloches de l’église ne sonnaient pas les Jeudi, Vendredi et Samedi saints. Le dimanche de Pâques, on fête la            

résurrection de Jésus. C’est la fête du printemps où la nature renaît. La Pentecôte célèbre la venue de l’Esprit Saint, 

50 jours après Pâques. 
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Eurêka !   Saint-Cuthbert m’inspire... 
Eurêka !   

Le temps... Quel éternel instant!  

Souvenirs de l’horloge d’antan2 
 

Horloge d’antan, ta présence me revient de l’enfance… Tic… Tac… Tic… Tac… Tic… Tac... Qui se souvient de 

ce Tic… Tac… de la vieille horloge de bois foncé dans le silence d’une journée qu’elle rompait quand la vie   

s’écoulait à petits pas. Lorsque les voix se taisaient on n’entendait plus qu’elle… 
 

Pour la remonter, grand-père prenait la petite clef dorée et magique, l’introduisait dans le 

petit trou juste au milieu et la tournait… et il nous disait « voilà, c’est bon comme ça,            

ni trop, ni trop peu » puis, d’un geste précis et presque tendre, il actionnait le balancier…             

le temps reprenait alors sa marche… Il disait qu’elle était fragile et qu’il fallait en prendre 

soin et personne à part lui, ne pouvait y toucher. Alors le Tic… Tac… résonnait dans la 

pièce. Nous, les enfants avec des yeux admiratifs, nous observions ce geste de la semaine. 

Cette horloge sonnait toutes les heures. Impossible de ne pas nous rendre compte que le 

temps passait. Comme elle a bercé notre enfance! 
 

Grand-père n’est plus là pour lui donner vie… mais dans ma mémoire d’enfant, j’entends  

toujours Tic… Tac… Tic… Tac… Tic… Tac… Elle vieillit mais elle est toujours là.                

Son Tic… Tac… fidèle marche au rythme de notre cœur et nous aide à relaxer. Que c’est 

reposant d’être assis le soir après une rude journée et d’entendre le bercement du pendule 

dans le silence de la pièce… C’est vraiment magnifique de la faire revivre. 
 

Cette horloge… nous observait. Ne dit-on pas que les murs ont des oreilles, alors                 

si elle pouvait parler, que de choses elle pourrait nous raconter… que de souvenirs 

accumulés au gré des années qui passent. Elle a une âme, une vie passée et à venir. 

Discrète, elle témoigne régulièrement de la présence, au milieu de nous et avant 

nous, de nos Anciens. Nous, les humains, nous partons les uns après les autres, 

mais elle continue sa route et si elle pouvait articuler ses Tic… Tac…, que de          

réponses elle apporterait à nos multiples questions. Comment ne pas la considérer 

comme un membre témoin de nos familles!   

Horloge d’antan, ta présence me revient de l’enfance… Tic… Tac… Tic… Tac… 

*Texte  /  Photo 

  Claude Vallières 

1. Temps  -  Wikipédia                                  2. Texte d’un auteur inconnu… communiqué au Ça m’Chicotte par Jacline Sylvestre-Brizard. Merci. 

Jean-Guy Brizard 
 

          Le temps est un concept défini par l’Homme pour comprendre le monde en évolution. Le temps implique    

nécessairement le changement et, vivant en société, il a fallu se doter d’un outil pour organiser les différentes formes 

de vie sociale : la mesure du temps. Mesurer le temps c’est toute une histoire. On pense qu’elle remonte aux            

premières civilisations (Égypte, Chine). On s’inspirait de phénomènes physiques qui se produisaient à intervalles  

cycliques comme les saisons, le cycle lunaire, le soleil, les jours, les nuits, qui ont tenu lieu de premiers repères.              

Ces mesures n’étaient pas très précises au quotidien et, peu à peu, on a mis au point des dispositifs de mesures               

du temps plus exactes. Par exemple, l’application du balancier aux horloges mécaniques a permis de connaître 

l’heure à tout moment, ce qui était très utile pour la vie en société. On en est donc venu à organiser la division du 

temps : millénaire, siècle, année, mois, semaine, jour, heure, minute, seconde… Mais pour M. Jean-Guy Brizard, 

c’est le tic… tac qui est intéressant. Au temps de son enfance, il observait son père réparer les horloges, il a eu le 

coup de foudre pour ces « sentinelles du temps ». 

Ce tic… tac doit être parfaitement précis. Monsieur Jean-Guy               

sait ajuster et réparer la mesure du temps. Il prend tout son temps. 

Aucun temps mort ou perdu, le temps ni court ni long, juste à 

temps. Les horloges plus que centenaires sont encore aujourd’hui 

pour Jean-Guy de fidèles complices. Quel plaisir de l’entendre 

dire : « Écoute chanter la pendule, le tic… tac… est musical.           

Il faut que le temps soit aussi accordé avec le cœur ». Ce citoyen 

de Saint-Cuthbert est bien de son temps et ce serait un grand           

plaisir pour lui de pouvoir transmettre son expertise et sa passion 

qui ne devraient pas se perdre dans la nuit des temps. 

Chronos,  

dieu du temps 

Le temps existe-t-il vraiment? Comment définir ce concept? Combien de 

scientifiques, de philosophes ont exploré ce « Chronos » qui est le tout du 

temps, relatif au présent : « Hier était le jour précédent et demain sera le 

jour suivant parce que je suis aujourd’hui ».1  
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  Photo : Claude Vallières  

Au moment où j'écris ces lignes, j'aperçois par la            

fenêtre le magnifique spectacle de vastes étendues 

blanches et or dont le relief est accentué par les 

ombres bleutées projetées par le soleil levant.               

C'est beau... même s'il fait froid, voire « frette ».                

Le thermomètre marque -16° C, mais avec ce petit 

vent du nord-est, la sensation de froid est beaucoup 

plus importante, comme le disent les météorologues.     

Toutefois, cette température rigoureuse est déjà plus            

supportable qu'hier ou la semaine dernière quand la 

colonne de mercure se maintenait sous les – 28°! 

Oui, il fait froid. N'importe, notre environnement est magnifique sous cette couverture blanche qui adoucit                        

les aspérités, masque certaines laideurs.      

Pas de mouches, pas de maringouins, pas              

d'araignées. Je comprends toutefois certains 

qui trouveront cette beauté, ce froid, un peu 

trop insistant, pas mal trop durable. Et on      

se prend à rêver aux chauds rayons du soleil 

avec piscine, verdure, et une Chicot circulant 

librement dans son lit. On a peine à croire que 

c'est à notre portée, dans quelques semaines à 

peine, et que nous y serons presque lorsque 

vous lirez ces lignes. Admettons-le, nous      

vivons dans un beau pays pour connaître de 

tels contrastes, une aussi grande variété de 

paysages en un même lieu, et pour pouvoir 

emprunter des sentiers pédestres là où quelques mois plus tôt nous pratiquions ski de randonnée et raquette. 

Mais je m'égare... puisque je devais vous entretenir des projets des Pouces verts en cette année du                

250e anniversaire de Saint-Cuthbert. La saison estivale 2014 fut très active pour nous. Vous vous   

souviendrez du « Rendez-vous au cœur du village » en mai, de l'organisation d'un concours              

pour le choix d'une fleur emblématique et 

puis de notre adhésion au programme        

des Fleurons du Québec, qui a valu à              

notre Municipalité  

trois fleurons dès         

sa première année  

de participation. 
 

Sans oublier les campagnes d'éradication de l'herbe à puce et de l'herbe à            

poux qui devront se poursuivre cette année, ni les aménagements et bacs à fleurs 

installés dans le village.  
 

Nous vous reviendrons d'ici quelques semaines avec notre programmation           

estivale qui paraîtra dans un des Bulletins d'informations municipales. 

En attendant, à vos pelles!  
 

Ce qui ne vous empêche pas de planifier vos aménagements 

floraux ou votre potager. Certains, j'imagine, ont déjà          

commencé leurs semis.  
 

Et n'oubliez pas de faire la part belle à l'hémérocalle, notre 

fleur emblématique. Il en existe une foule de variétés et           

de couleurs. 

Quelques réflexions hivernales en attendant  

la « belle saison » 
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Environnement... 

Des gens inquiets à Saint-Cuthbert  

concernant le projet d’oléoduc de TransCanada 

*Texte  : Reine Roberge 

   Photo : Claude Vallières 

Le 21 janvier, le comité Vigilance hydrocarbures des Amis de la Chicot organisait à la salle municipale  

de Saint-Cuthbert une réunion d’information sur le projet de l’Oléoduc Énergie Est de TransCanada. Cette 

entreprise prévoit construire un oléoduc qui traversera le Québec en passant par notre municipalité.           

Ce pipeline est destiné à transporter du pétrole des sables bitumineux de l’Alberta dans le but de l’exporter. 

M. Jacques Tétreault, coordonnateur général et 

porte-parole du Regroupement Vigilance Hydrocar-

bures Québec était notre conférencier invité.  
 

Il nous a entretenu des 

nombreux risques liés à ce 

projet gigantesque. Malgré 

les faibles possibilités d’un 

déversement majeur, les 

petites fuites seraient, de 

l’aveu même de la compa-

gnie, difficiles à détecter. 
  

« Les technologies de surveillance détectent 21,4% 

des fuites et des déversements. C’est souvent le 

citoyen qui est le premier à informer la compagnie  

et sa municipalité de la présence d’une fuite dans 

son voisinage ». Ainsi, 1% de 1 million de barils 

par jour, cela fait quand même du dégât.  

En présente du maire de Lanoraie, M. Gérard Jean, et de               

notre maire, M. Bruno Vadnais, M. Tétreault a conclu sa           

présentation en invitant la population à s’impliquer afin                

de témoigner de ses inquiétudes et de son opposition au projet 

d’oléoduc, que ce soit par sa mobilisation, sa présence dans les 

conseils municipaux ou par son appui à la campagne « Coule 

pas chez-nous ». Plus de 80 citoyens étaient au rendez-vous et 

ils ont beaucoup apprécié cette soirée d’information. Le comité 

Vigilance hydrocarbures vous en remercie chaleureusement.  

Un rapport réalisé par M. J. Harvey, consultant1, et le soutien des citoyens, ont guidé les maires vers cette décision.           

Ce projet engendre des craintes légitimes sur le plan de l’environnement à cause d’une possible contamination des 

eaux et des sols. Le 4 février dernier, la MRC de D’Autray a adopté une résolution signifiant son opposition et son 

refus catégorique au passage de l’oléoduc sur son territoire. (Lire l’intégrale de la résolution en page 20-21 dans ce 

numéro). Les opposants à ce projet ont accueilli cette nouvelle avec bonheur, enthousiasme et soulagement.  

Les Amis de la Chicot félicitent tous les maires d’avoir pris cette position 

et appuient sans réserve la résolution de la Municipalité régionale de  

comté de D’Autray. Il reste encore beaucoup de travail à faire. Ensemble.  

De gauche à droite : Gérard Jean, maire de Lanoraie, Bruno Vadnais, maire de Saint-Cuthbert, Ruth Ellen 

Brosseau, député NPD, Jacques Tétreault, conférencier, Odette Sarrazin, coordonnatrice Lanaudière, et les 

membres du CVH des Amis de la Chicot, Caroline Veilleux, Vincent Bergeron, Reine Roberge, porte-parole 

du comité, Isabelle Courault, Luc Goulet, de même que Jean-Pierre Gagnon, directeur OBV Zone Bayonne. 

1.  J. Harvey consultant et associés & Écogestion Solutions, Rapport d’information : Les Impacts  

     du projet Oléoduc Énergie Est de TransCanada dans la MRC de D’Autray, 16 décembre 2014 
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*Jean Vachon NOUVELLE de DERNIÈRE HEURE 

 
Pour faire suite à la résolution de la MRC de D'Autray (ci-dessus), le lundi 2 mars, le conseil municipal 

de Saint-Cuthbert adoptait la résolution suivante lors de son assemblée régulière :  
 

« ...que la Municipalité de Saint-Cuthbert s'oppose de façon ferme et non équivoque au passage 

d'oléoduc pétrolier sur la totalité du territoire de notre municipalité ». 
 

Cette décision fut accueillie avec enthousiasme par la grande majorité des citoyens présents.  

Le comité du Ça m'Chicotte ne peut qu'endosser cette décision.  
 

Un dossier à suivre, d'autant plus que la MRC de D'Autray a obtenu confirmation de sa participation 

« aux audiences relatives au projet d'Oléoduc Énergie Est qui seront tenues dans les prochains mois par           

l'Office national de l'énergie » (ONE). 



À ce jour, plus de 140 familles ont manifesté leur intérêt pour obtenir une ou  

plusieurs pages dans le livre du 250e, toujours en rédaction.  
 

N’hésitez plus et montrez votre fierté d’être citoyen(ne) de Saint-Cuthbert, en 

contactant un des membres du comité du livre qui se fera un plaisir de vous  

indiquer la marche à suivre pour la rédaction de votre page. 
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« Album anniversaire 250e de Saint-Cuthbert » 
 

D E R N I E R   A P P E L ! 

250
e

anniversaire        

toute une histoire ! 

« Partageons 

notre patrimoine » 

Mme Lise Pilon           (450) 885-3039  M. Bruno Vadnais (450) 885-3039 

Mme Huguette Morel           (450) 836-0749  M. Eugène Morel  (450) 836-0749 

Mme Pauline Blais           (450) 836-2519  M. Paul Denis        (450) 836-2519 

Mme Lise Manègre           (450) 836-2102  Mme Céline Denis (450) 836-3196 

M. Yvon Tranchemontagne  (450) 885-3652  M. Gérald Toupin  (450) 836-7797 

M. Sylvain Toupin             (450) 836-4762                                   

Notre objectif est de 200 pages.                                                                                                                 

Aidez-nous à atteindre cet objectif. Merci de votre intérêt! 

Bonne nouvelle! Il est maintenant possible pour 

tous les citoyens de consulter la Collection            

Adélard-Lambert disponible à la MRC de 

D’Autray à Berthierville!  
 

Il suffit de prendre rendez-vous avec Marie-Julie 

Asselin, agente de développement culturel de la 

MRC, par téléphone : 450-836-7007, poste 2525, 

ou par courriel : culture@mrcautray.com  

Notre Adélard sera aussi présent à la veillée traditionnelle du            

20 mars à la salle municipale. Cette soirée a été organisée                  

de concert avec M. Yvon Tranchemontagne, M. Philippe Jetté 

et Mme Danielle Martineau. Pour animer la soirée, danses, 

chansons, accordéon et musique traditionnelle sont au                    

programme, en plus d’invités surprise! Cette soirée est gratuite 

et on vous attend tous, petits et grands, jeunes et vieux, pour 

une soirée de plaisir à la bonne franquette! 

Les jeunes de l’école Sainte-Anne auront aussi leur activité du 250e le 3 avril prochain au gymnase à 18 h 30. Les 

parents et amis des jeunes sont conviés à ce rendez-vous où les chansons et les danses d’Adélard seront en vedette. 

Attendez-vous à être surpris et éblouis par les élèves qui feront valoir leurs talents devant toute l’assemblée.   

Le 6 avril, lors de la séance du conseil municipal de Saint-Cuthbert, l’adoption d’un règlement municipal rendra 

officielle l’inscription d’Adélard Lambert au registre du patrimoine culturel du Québec. Ainsi, Adélard Lambert 

sera identifié comme un personnage historique significatif pour Saint-Cuthbert et pour tout le Québec. Aucune           

opposition au règlement ne s’étant manifestée lors de la séance publique du 16 février dernier, la procédure suit son 

cours et cette reconnaissance donnera l’occasion à tous les Cuthbertois d’être fiers de ce concitoyen et de l’héritage 

culturel qu’il a légué à tous les Québécois et francophones d’Amérique. 

Les citoyens de Saint-Cuthbert auront le privilège de découvrir la Collection 

Lambert lors de la fin de semaine des 16 et 17 mai prochains à la sacristie           

de l’église, dans le cadre des célébrations du 250e. C’est un rendez-vous samedi 

16 mai, de 13 h à 17 h, et le dimanche 17 mai, de 10 h à 12 h. Cette collection de 

manuscrits est accompagnée de documents sonores extraits des enregistrements 

sur rouleaux de cire chantés par M. Lambert lui-même! Vous pourrez aussi    

apprécier les panneaux d’interprétation sur la vie et l’œuvre d’Adélard qui ont 

été réalisés par Noémie Lacoursière, membre du comité Adélard-Lambert. 

  

Du  nouveau  avec  Adélard! 

Quatre membres du comité Adélard Lambert. 
 

De gauche à droite :  
 

Danielle Martineau, Noémie Lacoursière,           

Marie-Julie Asselin et Christian Cantin. 

*Texte   : Danielle Martineau 

  Photo  : Claude Vallières 

*Texte  :  Sylvain Toupin 

mailto:culture@mrcautray.com


Ados 
à l’écoute… 

New Crown ... 

*Julie Rémillard 

*Gabrielle Dion 

Dans cette édition du journal, il sera question du groupe Wolfmother. Ce groupe, qui a été désigné              

parmi les dix groupes « à voir » du magazine Rolling Stones, crée et produit une musique qui se situe               

entre le rock psychédélique et le heavy metal. Originaire d'Australie, 

Wolfmother a remporté plusieurs prix prestigieux, tels que deux 

Grammy Awards ainsi qu'une dizaine de nominations pour ceux-ci.    

Plusieurs de leurs chansons sont utilisées à des fins publicitaires.           

Personnellement, j'ai beaucoup apprécié la musique de ce groupe.           

Je lui ai trouvé une certaine ressemblance avec celle d'autres groupes 

ou artistes, particulièrement la voix de leur chanteur qui me fait penser 

à celle de Jack White, du fameux groupe The Whites Stripes.                     

Leur musique me rappelle aussi celle du groupe culte heavy métal des 

années 70, Black Sabbath. Je vous suggère fortement de découvrir 

leur musique et de jeter un coup d'oeil à New Crown, leur troisième et 

plus récent album lancé en mars 2014.  

Là-dessus, je vous souhaite bonne écoute! 

Bibliothèque municipale   Heures d’ouverture : mercredi, de 19 h à 20 h 30, et jeudi, de 15 h à 17 h. 

1891, rue Principale, Saint-Cuthbert  Téléphone  : 450-836-4852, poste 3305. 

Invitation à la bibliothèque 
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Mille et un souvenirs 

Auteur : Marie-Thérèse 

              Maurice 

Editions : Le geai bleu 

Publié 3e trimestre 2014 

 Vous rêvez d’écrire? Dites-vous qu’il n’est jamais trop tard! Nous en avons            

ici un exemple parfait. Le livre qui a piqué ma curiosité cette fois s'intitule Mille et un   

souvenirs, et il est écrit par Marie-Thérèse Maurice. Qu’y a-t-il de particulier dans ce 

magnifique petit volume? Son auteur a commencé à écrire à l’âge vénérable de                    

90 ans… Eh oui! Mme Maurice est une toute nouvelle auteure! Et elle a décidé de            

coucher sa vie sur papier. Si je vous disais que le nom de famille de son mari est            

Beauchemin, auriez-vous la puce à l'oreille? Mme Maurice, ou Beauchemin, est la mère 

de l’auteur prolifique Yves Beauchemin (Le Matou, entre autres) et elle est Joliettaine 

d’adoption depuis plusieurs années. 
 

Le livre se compose d'une suite d’anecdotes qui nous transportent d’abord          

dans les années 20 en Ontario, plus précisément à Surgeon Falls. De nombreux           

déménagements pimenteront ensuite la vie de Mme Maurice, la plupart en Ontario           

et dans le Nord-Ouest du Québec, jusqu’à ce qu’elle s’installe, au cours des années            

cinquante, à Joliette. Si vous êtes assez curieux pour lire ce petit volume, vous                        

y découvrirez l’origine du personnage de Séraphin Poudrier, le célèbre avare des        

Belles histoires des pays d’en haut. Vous aurez aussi l’impression que votre famille 

compte un nouveau membre en la personne de l’auteure. Elle nous raconte sa vie           

de façon si attachante et spontanée qu’en la lisant, on a l’impression que c’est notre 

grand-mère qui nous parle… 

Mille et un souvenirs 

Malheureusement, Mme Maurice est décédée en août 2014, à l’âge de 98 ans.                            

Elle aura tout de même pu réaliser son rêve d'écriture et prolonger la vie de ses souvenirs en 

nous les transmettant.   Bonne lecture! 

« Le temps de lire, comme le temps d’aimer, 

dilate le temps de vivre »     *Daniel Pennac 



Pour plusieurs de nos aînés, le 250e que nous célébrons cette année est l'occasion de se remémorer             

les événements qui ont accompagné le bicentenaire de Saint-Cuthbert. 
 

Reportons-nous donc en 1965, avant même l'année de l'Expo universelle de Montréal,                                 

et faisons une incursion dans le passé grâce à l'inestimable trésor de souvenirs                                           

contenus dans les livres du curé Fernand Aubin1.                                                                                                   

Les célébrations de cet événement se sont déroulées                                                                                              

sur deux jours, soit les samedi 18 et dimanche 19 septembre. 
 

En voici quelques extraits tels que rapportés par le curé Aubin à partir du compte rendu du journal L'Action 

Populaire de Joliette : 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La grand'messe du dimanche est décrite minutieusement et on énumère avec force détails les nombreuses 

personnalités et membres de la paroisse qui y assistent dans une atmosphère de grande piété. Suit la        

description d'une reprise de la parade où on met l'accent sur la composition des 16 chars allégoriques. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

L'auteur de l'article cité a estimé à environ 12 000 personnes l'assistance « qui admirait le spectacle de cette 

démonstration » qui s'est déroulée sous le thème Saint-Cuthbert terre féconde. Toutes ces festivités ont 

trouvé leur aboutissement dans un grand banquet à la salle Sainte-Anne « avec plus de 425 couverts dans 

une salle très décorée », banquet qui fut suivi d'une « soirée canadienne » au même endroit, tandis qu'à la 

salle paroissiale « il y eut soirée populaire avec orchestre les ''Élites de Maskinongé'' ». 
 

Voilà un court aperçu. Vous pourrez poursuivre cette lecture dans le livre du curé Aubin. Plusieurs           

anciens liront ces descriptions avec nostalgie. D'autres y verront, amusés, une page de notre folklore.            

Mais peu importe, elles exprimaient la joie de vivre et un fort sentiment d'appartenance. Et, à cet égard, 

Saint-Cuthbert peut être fier de son passé et s'en inspirer pour le temps présent.  
 

1. La Paroisse de Saint-Cuthbert 1765 - 1980, Tome 1, pp. 414-416. 
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Combien parmi vous se souviennent encore? 

« … Samedi le 18 septembre, c'était beau de voir en costumes de couleur et en anciens costumes plus de 400 

enfants et élèves des écoles de Sainte-Anne et Saint-Dominique-Savio [site actuel de l'édifice municipal] 

prendre une part active à la messe d'Action de grâce à 11 h et de les voir prendre ensemble à la salle               

paroissiale un dîner champêtre et participer à des concours de jeux auxquels on a donné de nombreux prix ». 
 

« … Puis le magnifique défilé des chars allégoriques, d'environ 16 chars, très beaux et très personnels, et qui 

faisaient la joie de tous les spectateurs. Ce samedi après-midi, il n'y avait que les chars et les voitures à             

traction animale des nouveaux mariés, de leurs parents et des invités de la noce ». 

« … En tête, voiture automobile porte-fanions; majorettes de Maskinongé en bleu et blanc; le char de             

la Reine Mireille Première [Mireille Lambert] et ses duchesses; la première église avec une assemblée                

des marguillers; le char de la commission scolaire et des religieuses Sainte-Anne, illustrant l'éducation de 

nos générations; un char du jeune commerce de Berthier – le char de l'UCFR illustrant l'artisanat ancien;                

le char des Lacordaires et de Jeanne d'Arc : '' la Colonisation ''; les Défricheurs, char du bas Saint-Cuthbert; 

les Amours d'Antan, char spécial de Saint-Viateur; le Mariage, cortège avec voitures très anciennes, et            

costumes d'époque : M. et Mme Bertrand Gagnon (Lise Fafard), les mariés de Saint-Cuthbert... ». 

* Texte  : Jean Vachon 

   Photo  : Collection  

                  Sylvain Toupin 



1. Fondé en 1765 sur les bords de la Chicot. 
2. Plante ammophile - Habitants d’un archipel composé de 300  

îles volcaniques. 
3. Jumelles en titi - Ville du Brésil ou quartier de Lisbonne - 

Vaut un weber par mètre carré. 
4. Mulcair en est le chef en anglais - Lamartine a suspendu 

son vol! - Personnel. 
5. Équipe anglaise - A un tronc énorme et un fruit charnu - 

Ondulation. 
6. Ça roule très vite - Ils nous répondent toujours la même 

chose.    
7. Exactement la moitié d’un document de vie - Il peut être de 

carreau, de trèfle, de pique et pourquoi pas de cœur. 
8. Elle est située dans la province turque de Kars - Neptunium. 
9. On y attelait une bête de trait  - Hausse le ton en musique. 
10. A le front de - Dans alcool - On y passe au Monopoly.  
11. Une sainte voisine - De l’iléon. 
12. Préfixe nerveux - Auberge anglaise ou rivière en Europe - 

On mène souvent le bétail à cet endroit. 
13. Celle-ci (vx) - Evita née le 7 mai 1919 - Entre le soliste et le 

trio.  
14. Drame japonais mais aussi négatif anglais - En 1971, Albert           

Sylvestre en construit une nouvelle - Personne ne l’a été 
lors des cérémonies d’ouverture du 250e anniversaire. (pl) 

15. Tiré à reculons - Statue grecque archaïque - Point cardinal. 
  

  

  

  

  

1. James Cuthbert a nommé ce rang en son honneur mais elle 
n’était pas une sainte. 

2. Composé organique - Relié - En le doublant il peut s’envoler. 
3. Préfixe latin - 250e de Saint-Cuthbert… Toute une histoire!   

« Partageons notre….. ».  
4. Rien - Titre honorifique en trois lettres - Dans l’oreille. 
5. C’est une créature de Spielberg - Adélard Lambert épouse 

Philomène qui n’était pas la sœur de Gilles.  
6. Arlette Cousture a écrit ce roman Les Filles de …. - Type de 

voiture ancienne tirée par des chevaux. 
7. Théologien musulman - En plein milieu de créole - Beau 

sonore ou prénom d’une actrice.  
8. L’orchestre de Robert Sylvestre l’avait lors de la soirée du  

31 janvier dernier -  Bruno Vadnais l’a été à Saint-Cuthbert. 
9. Interjection - Antimoine - La saison blanche. 
10. Derrière Carey Price - Exclamation enfantine ou sodium. 
11. La saison préférée des abeilles - Artiste peintre dont les 

toiles décorent le calendrier du 250e. - Initiales du nom de 
l’école construite à Saint-Cuthbert en 1956. 

12. Surnom d’un caricaturiste de Charlie Hebdo - Le début et           
la fin de notre belle rivière  - Rivière qui baigne la plaine  
d’Alsace - Lancé sur la piste. 

13. Importante technologie arrivée à Saint-Cuthbert en 1908 - 
Débarrasse des puces. 

14. Non applicable - Il y en a eu beaucoup à l’église en soirée  
du 31 janvier dernier. 

15. Quatre dans un jeu de cartes - Économiste allemand né en 
1789 - Fils d’Hellen, il aime souffler - Saint. 

  

  

  

  

  

Horizontalement Verticalement 

Solution de décembre 
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M o t s  c r o i s é s  

Solution : au prochain numéro 

T H É M A T I Q U E  
 

L E  2 5 0 E  

 * Claude Vallières  



 

La toile des Amis 
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Encourageons  

 nos partenaires! 

PARTENAIRES  /  SOLIDAIRES  

 

 

 

Voici quatre façons de communiquer avec l’équipe du Ça m’Chicotte : 

 Téléphoner à la municipalité de Saint-Cuthbert et laisser un message pour Claude Vallières 

 Déposer votre correspondance au bureau municipal qui nous l’acheminera 

 Remplir un formulaire sur le site Web : sites.google.com/site/amischicot 

 Transmettre un courriel à cette adresse : amischicot@gmail.com 

Pour nous joindre : 

 

Merci de nous faire part de vos commentaires sur le Ça m’Chicotte. Ils sont toujours très appréciés! 

 

 

 

 
 

 ~ Connaître l’histoire, la mission et les différents sous-comités des Amis de la Chicot  

 ~ Télécharger la version PDF des parutions du Ça m’Chicotte 

 ~ Accéder à la Galerie de photos  
 

  NOTE : Le site présente plusieurs photos qui ont été prises lors d'événements publics   

 organisés par Les Amis de la Chicot. Si vous avez une objection à ce que votre 

 photo soit publiée, merci de nous le laisser savoir. 

Rendez-vous sur le site Web des Amis de la Chicot, à l’adresse  

sites.google.com/site/amischicot   



PARTENAIRES  /  SOLIDAIRES  



Prochaine parution :                    

juin 2015 

PARTENAIRES  /  OR  

PARTENAIRES  /  ARGENT 

PARTENAIRES  /  BRONZE 

À ne pas manquer dans 

le prochain numéro :  
 

 Photo-reportage  

 Solution des mots croisés 

 Chroniques régulières  

 

     

 

      Encourageons  
 

                             nos partenaires! 
 

 Merci de participer à notre 250e! 


